
 www.iledefrance.fr

La maîtrise de la langue  
dans le dispositif Avenir Jeunes
Recherche action : le développement des compétences de maîtrise  
de la langue orale et écrite



Dispositif d’insertion professionnelle : Avenir Jeunes 
Direction de la formation professionnelle continue
Région Île-de-France



1

Introduction 

La Région Île-de-France, plus précisément la direction de la formation professionnelle 

continue, a souhaité poursuivre les travaux partenariaux engagés depuis 2010 dans le cadre 

de la recherche action francilienne « Evaluer les jeunes dans le sas du dispositif Avenir 

Jeunes ». La carte de compétences Avenir jeunes, le référentiel d’insertion professionnelle 

et les propositions de démarches évaluatives rendant le stagiaire acteur de son parcours1 

d’insertion ont été co construits avec les acteurs de l’insertion professionnelle des jeunes 

et développés, depuis 2011, dans les organismes de formation franciliens. 

Depuis, l’objectif a été de réfléchir à des démarches formatives innovantes permettant aux 

stagiaires ayant des besoins en communication orale et/ou écrite  d’élaborer-valider un 

projet professionnel dans un parcours intégrant les compétences clés et les compétences 

nécessaires au projet professionnel. 

Les groupes de travail  animés par Mariela De Ferrari, experte en didactique des langues et la 

direction de la formation professionnelle de la Région Île-de-France, ont permis des échanges 

de pratiques et des constructions collectives avec des formateurs du dispositif Avenir Jeunes.

La Région tient particulièrement à remercier les centres et les formateurs des organismes  

SJT - FAIRE- IPTR FREE COMPETENCES qui ont produit et expérimenté de nouvelles ingénieries 

mais également AFCI-AFTAM COALLIA-AGROFORM- AFEC –ARPEIJ-ASSOFAC94-GRETA MTE94-

FOCEL- et GRETA IGEBTP77 qui ont participé à ces travaux.

L’ensemble de ces productions a été mutualisé avec l’objectif de proposer des parcours d’insertion 

professionnelle qui ont du sens pour tous les stagiaires. 

1 Les fiches pratiques et le guide publiés par la Région Île-de-France sont consultables sur le site de DEFI METIERS. Onglet «recherche»=> Fiches pratiques 
Avenir Jeunes- lien: http://www.carif-idf.org/jcms/db_57638/le-dispositif-avenir-jeunes-finance-par-le-conseil-regional-ile-de-france?portal=sd_5563
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Développer les compétences communicatives
– orales et écrites – en français dans le cadre du dispositif Avenir Jeunes

La démarche proposée pour aborder les compétences communicatives, explicitée sur le 

guide méthodologique 2  est celle qui aura été utilisée en évaluation initiale par le « sas 

d’évaluation Avenir Jeunes », lorsque des jeunes intègrent les Pôles de projets professionnels 

et se voient proposer un parcours de formation. 

Les outils méthodologiques2 fournis par cette nouvelle publication viennent étayer la démarche 

de formation afin que les formateurs construisent des ingénieries pédagogiques cohérentes 

avec les évaluations proposées par le sas d’une part, avec les besoins langagiers des jeunes 

en lien avec leur projet, d’autre part.

Ces ingénieries contribueront ainsi à intégrer et distribuer la composante linguistique 

(lexique, syntaxe, formes verbales, formes orthographiques) au service des objectifs 

communicatifs oraux et écrits requis pour l’évolution et la réalisation des projets 

d’insertion professionnelle de ces jeunes adultes.

L’enseignement-apprentissage de la lecture – écriture, pour ceux qui n’auront pas été scolarisés 

préalablement, s’inscrit lui aussi dans cette démarche contextualisée où les écrits réels 3  à lire 

et à produire pour le projet deviennent « l’objet d’apprentissage et de progression » dès les 

niveaux débutants. Cette approche questionne les apprentissages syllabiques décontextualisés, 

pouvant exister dans des démarches dites « d’alphabétisation » et invite les pédagogues à 

travailler en équipe pour mettre en cohérence leurs propositions.

Le dossier présenté en partie III illustre ces manières d’aborder les expressions-les mots- les 

composantes syllabiques à partir des productions réelles imbriquées (fiche métier d’une part 

et les productions écrites des stagiaires d’autre part). 

 

2« Evaluer pour se former », pages 25 à 27, sur le site de Défi métiers :  
http://www.carif-idf.org/jcms/db_57638/le-dispositif-avenir-jeunes-finance-par-le-conseil-regional-ile-de-france?portal=sd_5563

3 Pages 30 à 36 du guide « Evaluer pour se former »

I.
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Les ateliers proposés : 
des professionnels interrogent leurs pratiques et mettent à l’épreuve des méthodologies

Des ateliers « appropriation-production » ont été proposés aux formateurs des modules  

« communication » pendant trois séances de trois heures.

Ce travail visait trois objectifs :

1.  S’approprier la démarche pour définir des objectifs en croisant plusieurs axes de la  
      carte et les indicateurs correspondants

2.  Produire des séquences et des séances pédagogiques visant des objectifs pluriels

3.  Prévoir des modes d’animation et d’évaluation en cohérence avec les séquences/ séances 

produites.

La démarche de production proposée articule la présentation / explicitation des critères 

à partir des questions des participants et de leurs pratiques. Chaque demi-journée s’est 

organisée en deux parties : travail collectif et travail en sous-groupes avec mise en commun-

perspectives d’action.

- La mise en action des productions émergeant de chaque séance s’effectue dans la période  

   d’intersession.

-	 La formalisation progressive s’est effectuée à travers les confrontations inter-professionnelles  

  au sein des ateliers et par des relectures critiques proposées par l’experte-animatrice des  

  ateliers.

Trois entrées distinctes ont été proposées pour élaborer de manière  variée  l’analyse des 

besoins en communication et  l’identification des critères de cohérence pour la formation de 

« groupes », tout en considérant les axes de compétences correspondant à la carte « Avenir 

Jeunes » :

- des jeunes dont les compétences orales se situent  entre  les  cercles  1 et 2 des axes 9 et  

  10 avec des projets dont le degré d’élaboration est varié (entre les cercles 1 et 3). 

- des jeunes  proches francophones (axes 9 et 10 situés au-delà du cercle 2) ayant des projets  

  en cours d’élaboration (cercles 1-2) sachant lire-écrire (axe 11 au-delà du cercle 2)

- des jeunes maîtrisant des compétences orales en cercle 2 ou au-delà  devant développer en  

  priorité l’apprentissage de la lecture-écriture (axe 11 cercle 1)  au service de leur projet (élaboré  

  à des degrés variés – cercles 1 à 3)

I.1
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Force est de constater que les ingénieries de formation s’inscrivent encore souvent dans les 

logiques  clivées dites « linguistique » « mobilisation » de l’ancien cahier des charges régional. 

 Des parcours de formation dits « A-B-C » existent encore et correspondent à une catégorisation 

des publics nommés « alpha »-« FLE » débutants et intermédiaires appelés précédemment 

« non communiquants ». Ces typologies révèlent   la prédominance du critère SCOLARITE 

pour former des groupes, alors que la démarche évaluative de positionnement proposée 

par les « sas » considère trois critères hiérarchisés, en lien avec les axes de la carte de 

compétences « Avenir Jeunes » :

1. degré d’élaboration du projet professionnel (axe 5)

2. degré de communication orale et de verbalisation  des compétences (axes 9-10)

3. degré de communication écrite (axe 11) et d’apprentissage de la lecture – écriture 

(positionnement sur 5 paliers menant au niveau A14)

Trois questions majeures sont soulevées par les participants aux ateliers.

1. Les critères de formation de groupes  et l’articulation avec les positionnements 

initiaux (le parcours de formation proposé par le sas en concertation avec l’apprenant. 

La traçabilité des apprentissages effectués en centre, pendant les stages et les plateaux 

techniques, pendant les visites  - forum, expositions, salons- et leurs liens avec l’évaluation 

intermédiaire

2. La cohérence des enseignements pour l’apprentissage de la lecture – écriture (publics dits 

« alpha et post-alpha » y compris « remise à niveau ») et la mise en lien des  mots/formes 

graphiques/expressions avec les fiches-métiers et les écrits pour chaque projet professionnel.

3. La gestion différenciée des compétences et des apprentissages en particulier pour le 

développement des compétences orales et la typologie d’activités « linguistiques » facilitant 

les systématisations dans  une démarche autre que les « exercices de vocabulaire » ou  les  

« exercices de grammaire ».

4 D’après le guide « Evaluer pour se former » pages 35-36  et le Cadre européen commun de référence pour les langues

Les problématiques soulevéesI.2
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Trois volets d’ingénierie pédagogique sont à intégrer et « à emboîter » dans un système de 

« poupées russes » :

-  les unités du Parcours Avenir Jeunes ;

-  les séquences et les séances pédagogiques correspondantes ;

-  les activités proposées au sein d’une séance, les contenus choisis au regard des objectifs  

   visés.

Cette démarche « intégrante » facilite le travail différencié au sein d’un groupe et évite 

de discriminer les apprenants scolarisés de ceux qui ne le sont pas, du seul fait du critère 

scolarité. Ceci implique de prévoir des activités différenciées sur les mêmes contenus 

d’apprentissage.

Trois tableaux successifs illustrent ci-après des pistes méthodologiques pour créer ces 

cohérences :

 Articuler les séquences, articuler les séances au sein d’une séquence

Le tableau présenté ci-dessous facilite la prise de recul et évite de consacrer trop de temps à 

une activité pédagogique ou de se focaliser excessivement sur un apprentissage. La mise en 

perspective « inter-séquences » permet de visualiser la progression en spirale.

Une séquence correspond à une unité de travail qui vise des objectifs clairement identifiés, 

atteints progressivement tout au long du déroulement des séances. Le nombre d’heures peut 

varier entre 9h et 35h dans le cadre d’une même semaine. 

Une séance correspond à une unité temporelle et pédagogique (demi-journées) et comporte 

une organisation en activités articulées, aux durées estimées préalablement.

Les liens entre les objectifs des séances et des séquences sont lisibles et visibles (pour les 

équipes des formateurs et pour les participants).

Les propositions : 
une méthodologie « intégrée » et « intégrante »I.3
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Objectifs de la séquence
Démarche pédagogique
Durée, séquençage Modalités d’animation

Préciser les liens avec la séquence 
précédente et suivante.

Préciser les axes de compétences 
prioritaires visés par la séquence et 
par chaque sous-partie.



Préciser le nombre d’heures alloué 
aux sous-parties de la séquence 
et les situations d’apprentissage 
associées (simulations, observations, 
confrontations réelles à des situations-
métiers, traces des apprentissages, 
moments d’évaluation).



Identifier pour chaque sous-partie 
les modalités de travail prévues 
(en salle, à l’extérieur, en collectif, 
en individuel, en sous-groupes  
projets . . .).



Avant : « Trouver un stage »
Après : « Départ en stage »
Séquence de 21h « Se préparer 
à réussir son stage », objectifs :

- Axe 2  Observe des environnements 
pour en décrypter les codes sociaux 
(explicites, implicites).

- Axe 3 Se confronte au monde 
professionnel et au métier visé.

- Axe 8  Adopte une attitude attentive 
pour travailler en groupe et en équipe.

- Axe 9 Expose des activités, de 
manière structurée, chronologique.

- Axe 10 Communique oralement, 
explique des choix, se renseigne sur 
des modes de fonctionnement.

- Axes 11-12  Comprend et produit 
des écrits courts liés à son stage, en 
utilisant si nécessaire des moyens 
numériques/informatiques.

Cette séquence peut s’organiser  en 
trois parties :

Partie I (6 heures)

Présenter son lieu de stage, ses 
caractéristiques et les liens avec 
son projet.

Décrire et caractériser des secteurs 
et des types d’entreprises/
organisations.

Associer des descriptions variées et 
les confronter à son expérience, ses 
représentations, celles des autres 
membres du groupe.

Partie II (12 heures)

Mini-simulations globales la pre-
mière journée d’un-une stagiaire 
(se présenter, expliquer son choix, 
se renseigner sur les modes de fonc-
tionnement, participer à une réunion 
d’équipe, prendre des notes selon 
consigne spécifique de l’employeur).

Partie III (3 heures)

Analyse d’incidents survenus en 
situation de stage

Evaluation de la séquence : quels 
enseignements pour réussir son 
stage ?

Partie I, en salle, travail en sous-
groupes selon secteurs profes-
sionnels visés par chaque stage et 
typologie des entreprises – taille, 
statut- puis en informatique, en 
individuel, recherche d’informations 
sur chaque entreprise et descriptifs 
respectifs. Enfin retours individuels 
en grand groupe. Présentation des 
éléments spécifiques, analyse col-
lective des représentations sur les 
« codes sociaux » de chaque type 
d’entreprise/association.

Partie  II, en  « groupe   projet     simu-
lation » Préparation, mise en scène 
(en groupe simulation) débriefing .  Le 
formateur fournira les cadres variés 
du fonctionnement de la journée 
selon le secteur professionnel, la 
taille et le statut des lieux de stage.

Partie III
En grand groupe et en sous-groupes  
(2 heures)
En individuel d’abord (15 minutes), 
en groupe ensuite, synthèse des pro-
positions individuelles (45 minutes).
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  Intégrer plusieurs axes de compétences, imbriquer les différentes « unités » 

      du dispositif

Le pari méthodologique de cette recherche d’articulation vise à donner du sens aux 

apprentissages pour ancrer ceux-ci dans les motivations des participants, tout en facilitant 

la gestion de l’hétérogénéité par des activités différenciées et par l’utilisation partielle de 

supports et de documents complexes pour l’ensemble des apprenants, quel que soit leur 

degré de scolarité et de maîtrise de la lecture-écriture.

Organisées en unités distinctes, les articulations entre les objectifs et les contenus proposés 

simultanément par ces unités sont à penser avant le choix d’activités pédagogiques. La 

méthodologie de projet semble intéressante à convoquer pour organiser ces articulations et 

donner une finalité commune aux situations d’apprentissage proposées par chaque unité.

Cinq critères de différenciation peuvent être considérés pour varier les consignes et 

les objectifs des sous-groupes d’apprenants :

- motivation et sens donné à l’activité selon le projet de chacun

- le degré de maîtrise de l’oral

- le degré de maîtrise de l’écrit

- le choix métier/projet (précis, imprécis, nul)

- l’autonomie dans les déplacements, la mobilité 

Voici un exemple qui illustre cette démarche méthodologique

Projet Professionnel Communication TIC

Finalités variées selon le degré 
de motivation et de définition 
du projet
(axes 3 et 5 en particulier)

Prévoir des objectifs différenciés
Cercle 2 oral : Obtenir et rapporter 
des précisions auprès de profession-
nels d’un métier 
Cercle 3 oral : Expliquer le pourquoi 
de la démarche et établir des liens 
avec son projet
Cercle 1 oral : Nommer et caracté-
riser les activités d’un métier choisi

Identifier des métiers visés, préparer 
des questionnaires
Simuler des entretiens téléphoniques 
et des interactions orales.
Développer les rituels de la commu-
nication orale de l’enquête.
Préparer et organiser les situations 
liées aux déplacements.

Consulter les trajets possibles pour 
se rendre chez les enquêtés (indivi-
duellement ou en mini-groupe selon 
autonomie).
Choisir une entreprise en fonction 
de critères personnels (mobilité, 
autonomie).
Formaliser la préparation et le retour 
de l’enquête métiers (individuelle-
ment ou en sous-groupes).



9

 Une méthodologie pour préparer des séances, une typologie d’activités pédagogiques 

liées aux compétences langagières

Définir des objectifs selon les 
composantes communicatives

Choisir des contenus et 
préciser leur utilisation au 

sein de la progression

Associer des activités aux 
phases et aux moments des 

apprentissages d’une séance

1-Communicatifs : actes de langage, 
situations et canaux de communication 
(demander un renseignement par 
courriel, par téléphone, à son initiative 
ou suite à un courrier)
-Discursifs : décrire, raconter, expli-
quer, justifier en vue d’une intention 
de communication, dans le cadre 
d’une situation donnée (raconter à un 
conseiller Mission Locale une visite à 
la Cité des Métiers pour expliciter ses 
apprentissages, justifier un nombre 
d’heures de formation).
- Socioculturels : aspects, codes atten-
dus socialement, inhérents à chaque 
situation orale ou écrite (explicites, 
implicites).

2- Cognitifs : stratégies – d’écoute, 
de repérage d’indices, de communi-
cation-opérations mentales sollicitées 
(anticipation, inférence, mémorisation, 
tolérance à l’ambiguïté…).
-Psychoaffectifs : rapport à chaque 
situation traitée et aux contenus 
associés, en particulier aux aspects 
inconnus.

3 Linguistiques et sonores : outils et 
faits de langue ; enveloppe sonore – 
intonation rythme – et prononciation. 
Segmentation chaîne sonore et chaîne 
écrite, lexique, syntaxe, formes ortho-
graphiques et grammaticales.

- Les documents choisis pour 
l’exploitation d’une séquence et 
ses séances (de préférence authen-
tiques), il faudra établir des priorités 
et effectuer des choix au sein des 
contenus de chaque support et ce 
en lien avec les composantes des 
communications et des axes de 
compétences de la carte Avenir 
Jeunes visés par chaque activité, 
chaque séance.
- Bien identifier et différencier les 
contenus à traiter dans chaque 
phase d’apprentissage de la 
démarche pédagogique.
- Préciser les contenus qui seront 
recherchés par les apprenants dans 
leur environnement quotidien (rue, 
médias, boîtes aux lettres, centres 
documentaires, internet) ou dans 
le cadre des enquêtes, visites aux 
salons/forum/Cité des métiers 
- Penser aux éléments transver-
saux qui permettent de revoir des 
connaissances et qui seront revus 
dans des séances ou des séquences 
ultérieures.

Mise en projet : présenter les finali-
tés, donner du sens aux documents 
et aux activités

Découverte–saisie : perception, 
compréhension globale
Tâches correspondantes : écouter ou 
lire pour observer, repérer des indices 
porteurs de sens, associer, formuler 
des hypothèses.

Exploration  : compréhension 
détaillée, construire du sens ; clas-
ser – hiérarchiser des fonctionne-
ments, des analogies – intonations, 
prononciations, rapports sonores-
écrits, expressions, outils lexicaux 
et syntaxiques significatifs.

Appropriation-intégration : systé-
matisation d’éléments visés selon les 
composantes de la communication 
ciblées. Reformulations, répétitions 
dans des variantes. 
Vers des productions autonomes, 
en passant par des productions 
partielles, guidées, semi-collectives, 
puis individuelles.

Evaluations et auto-évaluations  : 
mise à distance des activités effec-
tuées et des contenus abordés per-
mettant de faire un point individuel, 
semi-collectif ou collectif, selon les 
objets évalués.
Prévoir des analyses-synthèses-
distanciations des productions orales 
et écrites à des moments réguliers.
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 Les pratiques grammaticales interrogées

La prise en compte des dimensions psycholinguistiques 5 nous invite à considérer le 

processus individuel global d’appropriation, organisé en phases qui facilitent et produisent 

progressivement cette appropriation :

EXPOSITION  SAISIE    INTéGRATION       CONNAISSANCE INTéRIORISéE

	                                  ASSIMILATION  -  ACCOMODATION		

					                       	 ↓

APPROPRIATION

La phase initiale de l’appropriation (saisie) consiste en un traitement perceptif, sous forme 

explicite, implicite ou mixte, des matériaux fournis par l’exposition.  Ce traitement comporte 

l’appréhension immédiate filtrée par l’activité perceptive et affective du sujet (filtre affectif selon 

Dulay, Bert et Krashen, 1982).

L’intégration met en œuvre des opérations cognitives diverses, telles que la généralisation ou 

l’inférence qui organisent le matériel saisi en relation avec la connaissance antérieure, soit par 

restructuration de celle-ci, soit par adaptation à celle-ci du matériel en cours de traitement, les 

deux processus étant complémentaires. Il s’agit de conduites individuelles, variables selon 

les sujets, les conditions d’apprentissage et d’éléments à structurer.

Les processus qui viennent d’être décrits se produisent sur le plan individuel. On sait 6 que 

l’interaction sociale est constructive dans la mesure où elle introduit une confrontation entre des 

conceptions divergentes. Les activités réflexives sur le fonctionnement de la langue contribuent 

largement à l’assimilation des normes, en particulier lorsque les réflexions s’effectuent sur les 

productions et/ou les erreurs des apprenants. Chaque apprenant est ainsi amené à reconsidérer 

en même temps ses propres conceptions et celles des autres pour construire un nouveau savoir, 

en l’occurrence grammatical. 

Ces différentes phases montrent que l’appropriation progressive des structures de la langue et 

de ses formes s’effectue par de multiples activités, allant de la compréhension – orale ou écrite 

– à la production. Trop souvent encore les exercices structuraux et les exercices à trous 

constituent les seules activités proposées pour ancrer la composante linguistique. Voici une 

démarche méthodologique qui tente de proposer une typologie d’activités variées reliées 

systématiquement à l’action et à la communication.

5 In Grammaires et didactique des Langues, chapitre 11, par Henri Besse et Rémy Porquier, Collection LAL, Editions Didier 1991

6 Depuis les travaux de Vygotsky
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Des pistes méthodologiques pour l’appropriation grammaticale

La prise en compte des objectifs communicatifs au service d’une action réelle revisite les 

manières d’aborder  les pratiques grammaticales et demande l’imbrication et la mise en 

cohérence de trois volets des activités d’enseignement-apprentissage :

A l’intérieur d’une telle démarche méthodologique, les « exercices »  visant « le lexique » ou «  la 

grammaire » omniprésents dans des outils périphériques proposés en « cours de langue » se trouvent 

interrogés.  Les progressions lexicales et grammaticales se construisent au gré des situations de 

communication requises par les tâches sociales auxquelles se trouvent confrontés les jeunes  : 

s’inscrire et participer à un forum (de l’alternance, de l’emploi, d’un secteur professionnel)   ; 

participer à une information collective d’un Centre de Formation d’Apprentis, d’un organisme 

qualifiant ; participer à un plateau technique ou à un atelier « découverte métiers  » ; interagir avec 

les professionnels de l’insertion professionnelle (Missions Locales, Pôle Emploi) ; postuler par écrit 

et soutenir oralement une candidature (employeur, centre de formation). Ces exemples ne sont pas 

exhaustifs mais permettent de situer et d’articuler clairement les contenus pour une méthodologie 

d’enseignement cohérente avec les besoins langagiers corrélés à des environnements réels.

Méthodologie 
d’enseignement

Mise en cohérence 
de trois aspects 

Activités visant 
l’appropriation

Prise en compte 
systématique des 

productions des apprenants

Tâches sociales ou professionnelles 
à réaliser

Compréhensions partielles, refor-
mulations courtes, corpus variés, 
mémorisations

Conception d’activités à partir des 
erreurs des apprenants

Actes de communication 
sollicités par les tâches

Formes de conceptualisation 
variées (à partir d’expositions-
compréhensions, des corpus, et 
des propositions des apprenants)

Accompagnement à la prise de 
conscience du système d’erreurs 
de chacun

Formes sonores et/ou écrites 
nécessaires à la réalisation des 
actes de communication ciblés
(lexique, syntaxe, morphologie, 
chaîne sonore, chaîne écrite)

Méthodologie pour apprendre à 
produire de l’écrit (planification, mise 
en texte, révision) 7

Moments réguliers d’auto-évaluation, 
de révision, de co-évaluation

7 In La production écrite, Collection Didactique des Langues dirigée par Robert Galisson, CLE International
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Les ingénieries pédagogiques dans le dispositif « Avenir Jeunes » sont marquées par des 

situations d’apprentissage récurrentes qui rythment l’évolution des parcours d’apprentissage :

Les fiches pédagogiques présentées dans cette partie ont été produites et expérimentées par 

les formateurs et responsables pédagogiques ayant participé aux ateliers.  Si la démarche 

méthodologique d’ingénierie est la même, les manières de la faire vivre restent personnelles et 

s’inscrivent dans les pratiques de chacun.

Produire pour agir et interroger les Effets  : 
séquences et séances produites par les participantsiI.

Situations d’apprentissage 
(non exhaustives)

Méthodologie et techniques utilisées
(non exhaustives)

Simuler, mettre en situation : se  préparer aux interactions 
réelles dans le cadre de situations socio-professionnelles.

Simulation globale ou jeux de rôles

Analyser des cas (rencontrés dans les expériences 
de stage ou de plateaux techniques, dans la vie de 
groupe ou inventés-proposés par les formateurs).

Analyse-résolution de problèmes ; incident 
critique ; analyse de malentendus ou de 
dysfonctionnements de la communication-
consignes-normes, situations humoristiques. 

Réfléchir sur des représentations – les siennes ou 
celles véhiculées par la société-, sur le rapport au 
fonctionnement des codes sociaux, au monde du travail, 
aux secteurs professionnels, aux métiers.  

Vidéos, analyse de témoignages, brainstorming, 
schémas heuristiques, mini-enquêtes, observation 
d’environnements ciblés.

Agir dans des environnements réels (dans l’espace de 
la formation, d’un stage, au travail, dans des salons 
professionnels, forum) analyser le retour de l’agir et en 
rendre compte.

Journal d’étonnement, grille d’analyse critériée, 
dossier présentation d’expériences, auto-évaluation, 
retour commenté d’expérience, analyse organisée 
d’environnements (principes, fonctionnements, 
interactions).

Comprendre les médias et analyser     l’information 
concernant la société française contemporaine, les 
évolutions du monde du travail et les transformations 
des métiers.

 Activités de compréhension, reformulation, comparaison, 
mise à distance. Identification et acceptation de points 
de vue variés.

Explorer des espaces réels pour en décrypter les modes 
de fonctionnement et se les approprier.

Techniques d’observation d’environnement, interview, 
reportage-photos explicité.
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Deux effets majeurs ont été remarqués à l’issue de ces expériences :

1. Le fait de mailler l’apprentissage de la langue au service du projet professionnel et 

réciproquement, le fait de préciser le projet professionnel au travers l’explicitation langagière, 

les reformulations, des lectures partielles et des productions écrites réalistes, s’avère être un 

levier de motivation et un accélérateur des apprentissages.

2. La gestion de l’hétérogénéité par la différenciation, aux critères et aux modalités identifiées, 

facilite le travail en équipe, dynamise les interactions et permet à chacun de progresser selon 

des objectifs clairement identifiés. Ceci évite les clivages et les discriminations par le critère 

« scolarité » et permet aux jeunes en apprentissage de la lecture-écriture de travailler sur les 

mêmes supports écrits avec des activités différentes, calibrées8  selon les compétences à cibler 

en lecture d’une part, en production écrite d’autre part.

 

8 Situées préalablement sur les cinq paliers pour l’apprentissage de la lecture-écriture, guide "Evaluer pour se former dans le  dispositif Avenir Jeunes", 
pages 33-34



14

Les fiches pédagogiques présentées ci-après ont été créées et mises en expérimentation par 

les participants aux ateliers « communication ». 

Chaque formateur/formatrice a fait sienne la méthodologie proposée à partir de leurs « routines 

pédagogiques », marquées souvent par la « formation linguistique ». Le fait de croiser plusieurs 

axes de compétences de la carte Avenir Jeunes au sein d’une même séance ouvre et resitue 

« la langue » comme moyen et pas comme « objectif en soi ».

Les trois premières séquences visent en priorité le développement de la communication orale 

au service des projets professionnels : 

4 SéQUENCES PéDAGOGIQUES en regard 

Séquence n°1, Durée : 9 heures : Demander et recueillir des informations pour son projet

Introduction : dans le cadre de leur parcours, les stagiaires sont amenés à poser des questions pour avoir des 
informations (sur un métier, un stage, un projet collectif…). Comment les préparer à ce questionnement documentaire ? 

NB : la phase « Découverte » et un premier type de questions ont déjà été abordés dans le cadre d’une séquence « 
Se présenter, entrer en contact » (Quel est votre nom ? Quelle est votre adresse  ? Comment adapter sa présentation 
à une situation de communication formelle ?)

Public : stagiaires cercles 1 et 2 axes 9-10-11, 5 et 12 oral et/ou écrit,  projet professionnel, informatique, notés C1 et C2) 

Axes travaillés et 
objectifs visés

Démarche pédagogique Modalités d’animation

Axes 3, 8, 9, 10, 11 et 12

Objectifs : 

Communicatifs : poser des ques-
tions pour avoir des informations  ; 
adopter un questionnement 
documentaire

Socioprofessionnels : se renseigner 
sur les conditions de travail d’un 
métier

Linguistiques : formuler des phrases 
correctement structurées  (Q/R, 
orales/écrites) ; utiliser les adverbes 
interrogatifs + « est-ce que »   ; 
vocabulaire/orthographe de noms 
de métiers.

1° séance (1h30 + 3h) 

Mise en projet : pour obtenir des 
informations sur un métier, un 
stage…, il faut savoir poser des 
questions.

Exploration : différents types de 
questions (fermées/ouvertes) et 
différentes façons de les poser.

Collectif : recherche de différentes situations 
dans lesquelles les stagiaires peuvent être 
amenés à poser des questions dans le cadre 
de leur parcours, des différents moyens de 
trouver des réponses (Internet, documentation 
écrite, relations…), afin de faire émerger la 
notion de pertinence. 

Collectif :  questions fermées (R attendue  : 
oui/non). Quelques exemples donnés (Je veux 
savoir si un professionnel travaille le samedi 
 Est-ce que vous travaillez le samedi ? Je 
veux savoir s’il faut un uniforme dans le métier 
d’hôtesse d’accueil Est-ce qu’il faut un 
uniforme ? …). Q écrites au tableau ; faire 
remarquer l’élision (est-ce qu’). Pour chaque 
Q, R formulée oralement de 2 manières (oui/
non). Recherche collective d’autres exemples 
en rapport avec les conditions de travail.

Développer des compétences communicatives :  
cohérences et différenciationsII.1
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Axes travaillés et 
objectifs visés

Démarche pédagogique Modalités d’animation

Relationnels : travailler en binôme 
(aider/être aidé) ; écouter, vérifier 
qu’on a compris ; développer 
l’aisance « en public » ; utiliser la 
critique constructive

Cognitifs : classer, hiérarchiser, 
mémoriser des éléments ciblés

Informatique : saisir un texte court 
sur Word, utiliser les touches de 
ponctuation (. - et ?) ; enregistrer 
et imprimer un document.

Supports :

Images choisies en lien avec les 
situations et les métiers

Activités créés par le formateur

Dictaphone 

Ces activités se déroulent en 
salle informatique

2ème séance (1h30+3h00)

Appropriation suite, écrit/oral, 
structure de la phrase (Q adverbe 
interrogatif+est-ce que

- R : reprise d’éléments de la ques-
tion, utilisation de mots tels que  
« avec », « parce que »…)

Constitution d’un  répertoire de 
questions et de réponses en 
situation.

Travail individuel :

En sous groupes :

3ème séance (3h)

Production orale/écrite

Individuel et vérification par binômes :

C1 : à partir du cochage des questions, sur 
une liste, le formateur propose de trouver des 
contextes plausibles à chaque énoncé.

C2 : trouver des contextes plausibles aux choix 
effectués, faire varier l’intonation, trouver le 
sens et faire imaginer des réponses à ces 
questions (en particulier lorsqu’elles com-
portent une critique)

Collectif : questions ouvertes (R attendue  : 
information précise). Quelques exemples 
donnés (je veux connaître-la date d’arrivée 
d’une livraison-> Quand est-ce que la livraison 
arrive ?....la pièce où je peux me changer ?....
le matériel pour peindre une porte-> Avec quoi 
est-ce que je peins la porte ?
Q écrite au tableau, R donnée oralement. 
Recherche collective d’autres exemples de 
questions à poser en situation professionnelle

C1 : faire associer des images avec des 
noms de métiers et trois activités par métier, 
présentées sous forme d’étiquettes (texte)

Le groupe plus avancé produira des écrits 
liés aux activités.

Des sous groupes selon les projets profession-
nels plus ou moins proches sont formés. Des 
images de métiers sont distribuées avec des 
mots clés. Chacun choisit et classe les mots 
correspondant à son choix de métier.

Une activité est proposée : poser des questions 
avec « est-ce » pour deviner le métier choisi 
par un groupe voisin.

Collectif : identification de métiers illustrés par 
des images, appropriation du vocabulaire et de 
l’orthographe (travail sur la mémorisation, les 
stratégies). Choix en binôme d’une image pour 
laquelle les autres stagiaires devront deviner 
le métier représenté en posant des questions 
(« règle du jeu » à respecter)

En binôme à l’oral : Poser 3 questions à son 
collègue à propos de son projet professionnel 
(ou de son parcours) ; chaque dialogue est 
enregistré sur un dictaphone.

Collectif : les enregistrements sont écoutés 
et commentés (quels atouts, quels points à 
améliorer ?)
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Séquence n°2, Durée : 9 heures : La restauration collective : un secteur pour mon projet ?

Introduction : certaines stagiaires ont pour projet « la cantine ». Comment, en partant de leurs représentations, les 
aider à se confronter à la réalité d’un secteur plus vaste que ce qu’elles imaginent et permettre à tous les stagiaires 
d’aborder la notion de « secteur d’activité » ?

Public : stagiaires cercles 1 et 2 (oral et/ou écrit, projet professionnel, informatique, notés C1 et C2  

Axes travaillés et 
objectifs visés

Démarche pédagogique Modalités d’animation

Axes 3, 5, 8, 9, 10, 11 et 12

Objectifs : 

Professionnels : appréhender la 
notion de secteur professionnel ; 
explorer la restauration  collective 
à travers le métier de « gérant de 
restauration collective » ; identifier 
quelques exigences et réalités du 
secteur

Linguistiques : nommer et carac-
tériser différents lieux, métiers, 
activités et objets du secteur ; 
comprendre un bon de livraison, un 
article de journal, identifier fruits et 
légumes + genre des noms (C2) ; 
repérer des informations, des mots 
donnés dans des documents (offre  
d’emploi, catalogue publicitaire), 
relever un prix, rédiger des phrases 
avec modèle (C1)

Cognitifs : rechercher, trier et traiter 
une documentation ; développer la 
mémoire et le sens de l’observation

Relationnel/esthétique : réaliser un 
panneau en groupe 
Informatique : saisir des données 
sous forme de texte court ou de 
liste, utiliser la fonction « format/
police » 

1° séance (3h) 

Mise en projet : découverte du 
secteur de la restauration collective 
à partir des représentations des 
stagiaires

Découverte : visionnage d’une 
vidéo

Exploration : recherche de 
quelques caractéristiques du sec-
teur de la restauration collective

2° séance (1h30) 

Appropriation : lecture de docu-
ments en lien avec le secteur étudié 

Collectif : (oral) partir des représentations que 
les stagiaires se font du projet professionnel 
« la cantine » (milieu scolaire), élargissement 
à d’autres lieux (entreprise, municipalité…), 
différences avec la restauration commerciale ; 
introduire la notion de secteur professionnel 
qui n’est pas familière aux stagiaires.  

Les interventions sont notées au tableau, en 
liste, puis classées (activités, conditions de 
travail, …) et recopiées sur des feuilles A3 
pour garder une trace. 

Collectif : vidéo « Gérant de restauration 
rapide  », montrée sans le son, afin de se 
concentrer sur ce qu’on voit (plusieurs 
visionnages).

Collectif : compléter au tableau les 4 colonnes 
(lieux, personnes, activités, matériel) : où est 
prise la vidéo ? Qui voit-on ? Que font-ils ? 
Quel matériel utilisent-ils ?). Sélectionner et 
relever sur des feuilles A3 les informations 
importantes pour le secteur de la restauration 
collective.

Individuel :

C1 : repérer/recopier les informations essen-
tielles d’une offre d’emploi  « Employé de 
cantine » ; rédiger une enveloppe (recopier 
les coordonnées du contact de l’offre).

C2 : lecture d’un article de journal « Dans les 
coulisses d’une cuisine centrale », vocabu-
laire + questions écrites de compréhension, 
description orale des illustrations.



17

Axes travaillés et 
objectifs visés

Démarche pédagogique Modalités d’animation

Informatique : saisir des données 
sous forme de texte court ou de 
liste, utiliser la fonction « format/
police » 

Supports :

www.lesmetiers.net

Article extrait de Essonne le mag 
mars 2010

Offre d’emploi (Pôle emploi)

Catalogues publicitaires de grandes 
surfaces

BEP technologies professionnelles

2011 - Annexe 4 (www.hotellerie-
restauration.ac-versailles.fr)

3° séance (1h30) 

Appropriation (suite) : vocabulaire 
de l’alimentation

4° séance (3h) 

Production : réalisation d’un 
panneau

Bilan 

Individuel, consignes et tâches différentes selon 
degré de maîtrise de l’écrit :

C1 : chercher et relever les prix d’aliments dans 
un catalogue publicitaire ; lister et classer des 
fruits /des légumes/des viandes et y associer 
les prix

C2 : identifier la situation de communication d’un 
bon de livraison (nature du document, expéditeur, 
destinataire), classer fruits et légumes, associer 
à des références, trouver un code client.

Collectif : relire les caractéristiques du secteur 
relevées sur feuilles A3 et réfléchir à la façon de 
réaliser un panneau « secteur de la restauration 
collective » : quels éléments (titre, texte, illustra-
tions…) y faire figurer, qui fait quoi, en fonction 
de ses compétences…

Petits groupes : recherche d’illustrations (revues, 
Internet) et écriture des légendes, saisie de texte 
sur ordinateur (mise en forme et mise en page), 
disposition des éléments sur le panneau.

Collectif : comparer les acquis avec les repré-
sentations du secteur évoquées en début de 
séquence : qu’est-ce qui est nouveau ? Quelles 
informations manque-t-il encore ? Connaissez-
vous d’autres formes de restauration (rapide, 
gastronomique…) ?

Séquence n°3, Analyser un métier pour se préparer à choisir le sien 

Public : Jeunes peu francophones, positionnés en cercle 1 des axes 9 et 10

Durée de la séquence : 9h

Objectifs :

- Axes 3, 5, 8, 10 de la carte de compétences

- Faire émerger les questions essentielles à se poser au début de son élaboration de projet

- Oser aller à la rencontre de professionnels / Communiquer avec ces professionnels

- Se renseigner sur des métiers

- Elaborer une fiche métier

Supports :  

Vidéo« AGENT DE CONTROLE RATP » www.lesmetiers.net 

Fiche métier correspondante
Déroulement : 
Première demi-journée :

Phase 1 :
- Enonciation des objectifs de la séquence

- Premier visionnage de la vidéo en collectif : Compréhension globale (Consigne avant écoute : 
vous allez regarder-écouter la vidéo pour découvrir de quoi elle parle).

- Second visionnage de la vidéo en collectif en vue d’une compréhension ciblée (trois consignes 
à trois sous-groupes différents « qui parle » « de quoi » « où ».
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- Consigne avant le troisième visionnage de la vidéo à l’ensemble du groupe : « Quels sont 
les différents points abordés par la personne interviewée ? »

- Par groupes : compréhension ciblée (Définition du métier, Formation et diplôme, Horaires, Points 
négatifs, Points positifs, Salaire, Qualités, Evolution professionnelle / Diversité des missions)

- Présentation fiche métier correspondante « agent de contrôle RATP » : identifier les différentes 
parties, établir des correspondances avec les propos de la vidéo.

Phase 2 :
- Mise en commun des informations recueillies : un stagiaire représentant son groupe vient 
écrire au tableau dans la colonne correspondante,  par reformulations orales.

- Faire émerger les grandes questions à se poser à chaque fois qu’on analyse un métier. Reprise 
de la fiche métier : compréhension des éléments clés liés à chaque rubrique. Etablir des liens 
avec les questions correspondantes à poser pour se renseigner sur un métier.

- Comment les poser à un professionnel si l’on souhaite se renseigner sur un métier ? Réutiliser 
pour s’approprier certaines répliques de la vidéo, en transformer d’autres (Travail sur l’interrogation 
et l’interaction en contexte formel, les structures de phrases,  le vouvoiement, les formules de 
politesse…).

Phase 3 :
- En sous-groupes : Faire reformuler tout ce qui a été entendu ; d’abord sur le métier « contrôleur 
RATP », ensuite sur les rubriques permettant de décrire un métier et les questions à poser pour 
obtenir ces informations. Faire relever les questions à retravailler (intonations, codes socioculturels, 
fluidité de la parole.)

Deuxième demi-journée :

Phase 1 (une heure environ) : 
- « Jeu de la Balle » avec répétition des questions posées lors d’une enquête métier. Cela permet 
de « fixer » les apprentissages vus le matin. La balle agit comme un déclencheur de parole et 
permet aux stagiaires de mémoriser les questions qu’ils auront à poser aux professionnels. (15 
minutes)

- Mini-simulations préparant les interactions avec les professionnels (45’environ)

- Mise en garde sur les éventuelles réactions des professionnels (pas envie de répondre aux 
questions, pas de temps à accorder…) et comment y faire face (prise de rendez-vous par 
exemple..) Préparer la prise de notes et prévoir de ramener des traces (prospectus, plaquettes).  
favorisant la restitution du lendemain.

Phase 2 (2 heures environ) 
-	 En groupes, les jeunes vont faire une enquête métier auprès de professionnels. La constitution 
des groupes est faite en fonction du métier qu’ils souhaitent découvrir. 

Troisième demi-journée :

Phase 1 : Les groupes reportent les informations recueillies la veille sur une feuille A3 : Elaboration 
d’une fiche métier. 

Le formateur s’assurera que les jeunes ayant un plus petit niveau à l’écrit participent à l’activité 
(Collage de photos ou d’images correspondant au métier à partir de revues / magazines par 
exemple...)

Phase 2 :

Présentation à tout le groupe de la fiche métier et des interactions avec les professionnels (les 
imprévus, les apprentissages, les étonnements . . .)

Les autres jeunes ont pour consigne de poser des questions (le vocabulaire et les structures de 
phrases abordés seront ainsi réutilisés).
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Compétences visées
Objectifs – Supports

Activités proposées
Mise en animation et 

productions attendues

Séance 1

Réfléchir autour de la notion de 
métiers à partir de ses représen-
tations-connaissances et celles du 
groupe (axes 3-8)

Caractériser un métier oralement  et 
se renseigner sur d’autres métiers 
auprès des membres du groupe 
(axe 10)

Lire une fiche métier et classer des 
éléments utiles pour ses appren-
tissages écrits liés à son projet 
(axes 11 et 5)

- Photos représentatives des 
plusieurs métiers – secteurs

- Fiche métier extraite du site  
www.lesmetiers.net

Mise en projet : Présenter les 
trois séances, leurs objectifs 
successifs et la production finale 
attendue (des fiches métiers en 
sous-groupes)

Compréhension-réflexion-
classement

1.1. Se préparer à comprendre 
des fiches métiers à partir de ses 
savoirs et ses représentations : 
choisir une photo et dire

1.2. Classer les mots produits à 
partir de critères proposés par 
le groupe

1.3 . Lire selon son degré de maî-
trise de l’écrit une fiche métier 

Productions

1.4. Caractériser un métier de 
façon organisée et se préparer à 
choisir un métier pour son projet

La matinée s’organise en quatre moments. 

1.1. D’abord en individuel, ensuite par trois. 
Chaque triade présente les métiers choisis et 
les mots clés associés. Le formateur note les 
mots « en vrac » au tableau.

En grand groupe, il est demandé de vérifier si tous 
les mots se rapportent à  la notion de « métier ». 
Un premier classement en ressort.

1.2. Le groupe propose avec le soutien du 
formateur si nécessaire des critères de classe-
ment (formation, description, règles, qualités, 
par exemple).

En sous-groupes, des propositions sont 
demandées aux triades. Le formateur note les 
propositions.

1.3. En sous-groupes selon la maîtrise de la 
lecture, donner des consignes différenciées   : 
quatre items et leurs textes- un item et son 
texte – des mots clés par item. Y retrouver les 
critères de classement  et les comparer avec 
ceux du groupe.

Production écrite : chaque sous-groupe produit 
un tableau avec les items et les mots-clés cor-
respondant en s’appuyant sur l’écrit du tableau 
et la fiche-métiers.

1.4. Préparation orale : en grand groupe d’abord, 
le formateur fait décrire un métier de façon 
organisée à partir des critères vus en 1.3 ; puis 
en triades, chaque sous-groupe choisit un métier 
à présenter.

Synthèse de la matinée en grand groupe et 
préparation pour la séance 2. Choisir un métier 
à travailler de façon ciblée parmi 6 proposés 
par le formateur.

Phase 3 :

Un temps d’évaluation, recensement des apprentissages sera proposé (30 minutes)

Retour sur les expressions utilisées pour les interactions orales, celles équivalentes pour 
l’écrit, en particulier pour caractériser un métier d’une part, obtenir des informations sur un 
métier d’autre part. 

Un troisième élément de révision concerne la gestion des interactions et des imprévus (rencontrés 
pendant l’enquête ou pouvant être rencontrés ultérieurement)

Séquence N°4  Séquence pédagogique  de production de « Fiches-métiers »

Le groupe : Un groupe de 18 jeunes. Douze francophones scolarisés en français, 4 ayant un 
rapport étranger à la langue, situés en cercle 2 de l’axe 10, deux peu francophones, pas sco-
larisés, situés au niveau A1.1 à l’écrit (cercles 1 oral et écrit). Le degré de précision du projet 
professionnel (axe 5) est hétérogène.

La finalité : Elargir les représentations du monde du travail et des métiers pour affiner le choix 
professionnel à travers la description des métiers (vidéos, fiches)

La durée : 9h (3 matinées)
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Compétences visées
Objectifs – Supports

Activités proposées
Mise en animation et 

productions attendues

Séance 2

Se préparer à produire un écrit 
formel : une fiche-métier (axe 11)

Analyser ses productions écrites 
pour les améliorer et  avancer dans 
ses apprentissages (axe 11 et 12 
si possible)

Lire une fiche-métier pour se pré-
parer à en produire une similaire 
(axes 11, 8, 5, 10)

Six fiches-métiers dont celle 
utilisée en séance 1

Productions des stagiaires 
(mots-clés associés aux images) 
mots classés selon critères 
spécifiques correspondant à une 
fiche-métier

2.1. Mise en lien entre les 
séances 1 et 2 : métier choisi 
parmi les six (agent de res-
tauration, fleuriste, agent de 
sécurité, coiffeur, hôte de caisse, 
contrôleur RATP)

2.2.  Lire la fiche métier corres-
pondant au métier choisi pour 
en extraire les éléments de 
sens essentiels et les expliciter 
oralement

2.3. Produire des parties d’une 
fiche spécifique au métier choisi

2.4. Analyse réflexive sur les 
productions écrites 

2.1. Reprise des points clés abordés la veille, 
explorer les questions pouvant émerger concer-
nant la lecture d’une part, la production écrite 
d’autre part tout en revenant sur le choix de 
métier sur lequel chacun souhaite y travailler.

Trois moments sont proposés suite à 
l’introduction/reprise

2.2. En sous-groupes, selon les métiers choi-
sis, si possible, en partie sur internet, site  
www.lesmetiers.net.

Focaliser sur les items structurants : -le métier 
– les qualités essentielles – le salaire – les prin-
cipaux débouchés – l’évolution professionnelle 
– la formation et les diplômes.

Consignes différenciées selon maîtrise de la 
lecture (1 ou 2 items mots clés) 3-4 ou 5-6 avec 
des objectifs différenciés de production.

- Reformulation orale de ce qui aura été compris 
(partielle, structurée et organisée, selon l’orga-
nisation de la fiche).

2.3. En grand groupe, proposer de classer par 
analogie (des mots, des expressions, des idées) 
préparant à la production d’une fiche métier 
personnelle.

Le formateur reprend les mots classés de la 
veille et demande au groupe d’enrichir les listes 
avec les éléments clés issus des fiches métiers 
explorées en 2.2.

Selon les besoins à l’écrit, des sous-groupes 
sont formés, selon le positionnement sur 
l’axe 11 (cercles1 – 2 – 3/4 ) Observation 
des formes et des orthographes pour le 
cercle 1, mots + expressions associées 
cercle 2 , production pour le textuelle pour les 
cercles 3-4 avec relecture et analyse des erreurs).

2.4. Le formateur accompagne chaque sous-
groupe de façon à faire relire – produire une 
partie de la fiche selon les items travaillés en 
2.2. Cette production provisoire servira de base 
à la production de la séance 3.
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Compétences visées
Objectifs – Supports

Activités proposées
Mise en animation et 

productions attendues

Séance 3

Produire une fiche – métier en 
équipe en réutilisant des éléments 
appris tout au long des deux 
séances précédentes (axes 11,8,5 )

Présenter oralement au groupe et 
au formateur la fiche – métier en 
justifiant ses choix et en expliquant 
les modalités de production utili-
sées collectivement, individuelle-
ment (axes 8,9,10 )

Se situer par rapport à un métier 
donné, ses exigences, ses possibi-
lités, tout en considérant son projet 
personnel, ses compétences, ses 
centres d’intérêt (axes 3, 5,9)

Tous les documents produits par 
les stagiaires depuis la première 
séance

3.1 S’approprier une méthodolo-
gie pour produire de l’écrit

Produire collectivement une 
fiche-métier

3.2 Présenter la fiche produite 
oralement en justifiant ses choix 
et en expliquant les modalités de 
travail collectif

3.3  Formuler son point de vue 
par rapport au métier choisi, ses 
caractéristiques, ses contraintes  
et se situer personnellement

3.4 Evaluer la séquence

Présenter les activités de la séance de façon à 
ce que la réflexion sur les manières de produire 
soient prises en compte dès le départ.

3.1 En grand groupe : façonner la démarche 
d’élaboration d’une fiche (en reprenant les 
items, les photos, les éléments clés à dévelop-
per) Chaque groupe pourra choisir une forme 
spécifique, mais ce qui est commun et attendu 
concerne la cohérence par rapport au sens et 
aux items.

En sous-groupes : chaque groupe décide d’une 
charpente pour sa fiche et organise le travail 
collectif pour définir qui va produire quoi au sein 
de la charpente.

Selon les possibilités, la production sera manus-
crite ou numérique.

3.2 Proposer à chaque sous-groupe, d’organiser 
la présentation orale de façon à ce que chaque 
stagiaire prenne la parole, à partir d’un canevas 
commun à tous les groupes.

- la fiche et son organisation – le travail collec-
tif, qui à fait quoi – pourquoi ce format ? – les 
contenus de chaque item et les sources de ces 
contenus.

3.3 En individuel, chaque stagiaire se situe par 
rapport au métier exploré, son projet, ses pré-
férences et en prenant appui sur des éléments 
de la fiche.

3.4 Chaque sous-groupe répond à trois questions 
permettant d’évaluer la séquence : - que retenez-
vous du travail effectué ? – quels liens faites-vous 
avec vos projets ?- quelles suites souhaitez-vous 
donner à ce travail, à ces apprentissages ?
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La technique de « simulation globale » développée en didactique des langues étrangères depuis 

de nombreuses années et présentée entre autres, sur le site www.francparler.org se révèle 

très utile et motivante pour mobiliser la pédagogie de projet où plusieurs acteurs évoluant dans 

un lieu donné interagissent, agissent et effectuent des tâches selon leurs rôles.  Ancrées dans 

une durée variable, les simulations globales mettent en scène plusieurs métiers pouvant agir 

au sein d’un même espace : un hôtel, une maison de retraite, une école  Trois aspects sont à 

souligner comme pertinents pour la formation des jeunes franciliens :

- La créativité induite par le choix des personnages et de leurs caractéristiques par chaque 

participant,

- La possibilité d’assurer des tâches selon le degré de compétences de chacun (ces tâches 

sont organisées et proposées par les formateurs),

- Le travail de préparation en groupe et de simulation au sein d’équipes fictives qui permet de 

changer de place et de développer des axes de compétences multiples tout en faisant avancer 

la compréhension des logiques « métiers variés ».

Pour aller plus loin sur cette méthodologie, quelques sites présentent des expériences en 

milieu scolaire http://eduscol.education.fr/lettres/pratiques/tice-fls-fle/taches-pedagogiques et  

http://www.ciep.fr/memoire-du-belc/docs/simulations-globales/index.html#34/z.

http://www.ac-grenoble.fr/casnav/accueil/enseigner-FLE-FLS/index.php?post/2011/02/14/

Les-simulations-globales

 

Diversifier les situations d’apprentissage :  
des simulations au service de la gestion de l’hétérogénéitéII.2



23

La fiche présentée ci-après prépare au choix des métiers et certaines prend appui sur des 

situations réelles comme support des apprentissages : participer à un forum. 

Illustration par la Fiche Pédagogique 
« Les formations en alternance et mon parcours : se renseigner pour choisir » 

Public : Axe 9 et 10 au-delà du cercle 2. Axe 11 au-delà du cercle 2, axe 5 hétérogène 

Contenu : Le forum de l’alternance 

Durée : 3 h

Sujets déjà abordés : les noms de métiers, les contrats de travail. La convention de stage

Supports Déroulement des activités Durée et mise en animation 

-Affiche 1 « Forum de l’alternance »

- Texte informatif « Informations 
utiles à la visite » 

-Affiche 2 « liste des formations »

-Tableau (caractéristiques des 
contrats en alternance)

-Formulaires : contrat de 
professionnalisation.

-Formulaires : contrat de 
professionnalisation.

Se mettre en projet

a- « Nous allons au forum de 
l’alternance »

A partir de la proposition, chacun 
émet des hypothèses sur l’inté-
rêt de la visite pour son projet/
parcours de professionnalisation

a-En binôme, remplir une partie du tableau. 
Quelles sont les questions que je pose, de quelles 
informations ai-je besoin ? 5 mn.

Discussion en groupe sur les questions que 
l’on se pose.

Mise en commun au tableau : 10 mn

Utiliser l’agir en contexte réel : 
des ingénieries pédagogiques spécifiquesII.3
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Supports Déroulement des activités Durée et mise en animation 

Objectifs : 

Socioprofessionnel :

- les noms de métiers et les 
domaines professionnels 

- les contrats d’alternance

- être apprenti droit et devoirs axe 2

Communicatif :

- demander et donner des informa-
tions. axe10.

- expliquer un choix.  axe10

- reformuler et  expliquer sa 
démarche.  axe9

- se fixer des objectifs avant de se 
documenter. axe4

- mobiliser ses acquis, se poser les 
bonnes questions 

- s’informer se documenter

- remplir et comprendre un formu-
laire Cerfa. axe11

Linguistique :

Emploi des connecteurs chronolo-
giques pour situer les différentes 
phases de l’alternance

Situer dans le temps et dans 
l’espace en utilisant de façon cohé-
rente le système de connecteurs 
spatio-temporels et des temps 
verbaux associés (présent-futur en 
l’occurrence) pour caractériser un 
espace, un métier, une formation 
en alternance

b- « Avec l’affiche 1 »

 

c- « Affiche 2 »

Comprendre et analyser :

a- Exploiter le texte pour plus 
d’informations

(texte accompagnant l’affiche)

b- Qu’est-ce que l’alternance

S’approprier et produire  
partiellement :

a- Exercices de classement et 
hiérarchisation des réponses

b- Utilisation de la «boîte à 
outils   » : espace créé par le 
formateur (coin du tableau blanc 
ou  sur paper board) où il classe 
au  fur et à mesure des choix 
-expressions à retenir - utiliser 
des mots clés au moyen de post-
it ou d'étiquettes préparées par 
les stagiaires.

c- Retour à L’affiche : vous 
vous situez dans quel domaine 
professionnel ?

d- Pour plus d’informations…..

Prendre du recul et vérifier sa 
compréhension, se préparer à 
agir en contexte réel

b- En individuel : compléter la deuxième partie 
du tableau puis en discuter en binôme.  Qui est 
à l’origine de ce message ? A qui s’adresse-t-il 
? Que dit-il ? Quelles sont les réponses données 
(10 mn)

Mise en commun, les réponses sont formulées 
par les stagiaires. 

c- Quelles informations supplémentaires appor-
tées par l’affiche 2

a- En sous-groupe de 4 ou 3 : trouvez la partie 
du texte qui répond aux questions restantes puis 
rédigez les réponses 15mn.

En commun : reformulation des réponses.

b- En commun et à l’oral, hypothèses au 
tableau  : création d’une « boîte à outils » avec 
les expressions clés à mobiliser à l’oral d’une 
part, à l’écrit d’autre part

a- En sous-groupes, activités différenciées pour 
se préparer à interagir dans le cadre du forum 
(selon le degré d’élaboration et de réalisme de 
chaque projet ainsi que le degré de connaissance 
des formations en alternance)

b- En sous-groupes : Réaliser à partir des 
informations du texte un schéma montrant les 
différentes étapes de l’alternance.

Chaque sous-groupe produit et schématise 
selon son choix

c- En individuel : chacun prend trois minutes pour 
préparer sa présentation, puis il-elle explique le 
schéma produit avec son sous-groupe, les autres 
membres du groupe peuvent compléter, à la fin 
de chaque intervention

d- En individuel : exercice vrai ou faux 

Mise en commun : expliquer pourquoi c’est faux 
et donner la bonne réponse. (10mn) 

b- En individuel : A l’oral, exposez au groupe. 

A partir du schéma et à l’aide de la boîte à outils, 
la démarche à suivre pour entrer en formation 
d’alternance. (20mn)

1-2 Affiches de forum type "forum de l'alternance".
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Construire des activités pédagogiques pour 
développer l’apprentissage de l’écritiII.

La démarche pédagogique proposée dans le guide Avenir Jeunes9  invite à mettre 

systématiquement en interaction :

- Les écrits à lire et à produire avec les situations d’utilisation correspondantes (lire une affiche 

de forum pour se rendre à ce forum ; transmettre un message écrit à un formateur ou à un 

responsable d’organisme pour obtenir un renseignement, demander une attestation . . .

- Les situations de communication orales avec les écrits correspondants : obtenir un rendez-

vous par téléphone et noter ce rendez-vous sur un agenda ; rédiger une fiche-métier pour la 

présenter à un éventuel recruteur (d’organisme de formation ou d’emploi)

- Les connaissances de chacun sur (un métier, un trajet, un espace social ou professionnel...) 

et les caractéristiques associées à ces objets d’apprentissage

Mettre en place des situations d’apprentissage ancrées dans cette démarche implique de 

rattacher l’acte de lecture et l’acte d’écriture à des projets de lecture et d’écriture qui ont un 

sens pour le lecteur-scripteur. Ceux qui apprennent à lire – écrire à l’âge adulte s’approprieront 

le fonctionnement du système grapho-phonologique à partir des mots, des expressions et des 

typologies textuelles nécessaires aux interactions avec les environnements des apprenants. Il 

s’agit bien d’environnements liés à l’élaboration et à la validation du projet professionnel.

Cette méthodologie interactive installe sur le plan cognitif des compétences d’observation, 

d’analyse, de compréhensions-productions partielles et progressives et a pour finalité 

l’autonomie dans les apprentissages et l’utilisation des écrits en situation réelle, en action : lire 

pour se déplacer et calculer le temps de trajet et arriver à l’heure à un rendez-vous, transmettre 

un court message pour prévenir d’un retard . . .

Pendant le parcours de formation « Avenir Jeunes », chaque bénéficiaire suit au moins deux 

stages professionnels lui facilitant le choix d’un métier. A l’issue de ces stages, un rapport écrit est 

demandé. Ce type d’écrit fera partie de ceux qui seront travaillés de façon partielle et récurrente 

et ce, dès les niveaux très débutants, dont les compétences écrites se situent au cercle 1 de 

l’axe 11 de la carte Avenir Jeunes. Afin que ces écrits de « retour de stage » soient compris et 

analysés par les jeunes, les formateurs veilleront à travailler les titres, et les différentes parties de 

ce document en amont du stage, pendant et au retour en centre de formation.

9Guide Avenir Jeunes « Evaluer pour se former », pages 30-36

Une démarche interactive et actionnelleIII.1
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Apprendre à produire un rapport de stage

Penser à intégrer ces productions dans des dossiers qui facilitent le rassemblement des traces 

(pour l’évaluation  en sas intermédiaire et l’élaboration progressive du  projet professionnel).

Avant le stage Pendant le stage Après le stage

 Enumérer les tâches et lister 
celles préférées. Le formateur aura 
donné une trame correspondant à celle 
du futur rapport de stage.

 Préparer le remplissage du carnet 
de bord : s’y entraîner en formation, 
se préparer à interroger son tuteur (en 
lien avec Unité TIC).

 Connaître les  termes profes-
sionnels  ; « un perroquet » en vente, 
«  le coup de feu » en restauration et/
ou se préparer à poser des questions 
lorsqu’on ne comprend pas ce qui se dit 
autour de soi  ; savoir faire reformuler 
des consignes.

 Faire établir des liens entre la « 
fiche-métier » travaillée préalable-
ment, les activités-types et le jargon  
spécifique au métier Rapport de 
stage : présentation de l’établissement, 
tâches effectuées avec une journée 
type, « ressenti personnel » par rapport 
au stage et au métier.

  Démarche pédagogique pro-
gressive : prévoir un nombre d’heures 
(plusieurs séances pédagogiques).

Les jeunes recueillent des informations 
selon les demandes (carnet de bord, 
échanges avec le tuteur, réussites 
et difficultés rencontrées) ; prennent 
des photos et rassemblent des docu-
ments permettant de « tracer » leurs 
apprentissages.

 Produire un rapport ou répondre à 
un questionnaire sur les tâches effec-
tuées et l’environnement en utilisant les 
éléments recueillis pendant le stage  

 Illustrer des photos évoquant 
leurs activités (affiche descriptive : 
établissement, matériel utilisé, organi-
gramme et personnes rattachées à son 
stage, plannings, emplois du temps, …) 

Trois types de productions écrites 
différents selon le degré de maîtrise 
de l’écrit :

- photos /images associées à des 
mots clés

- courts textes descriptifs de la situation 
de stage/activités

Rapport de stage en trois parties : 

- présentation de l’établissement et 
du stage

- activités effectuées

- apprentissages développés
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La fiche pédagogique présentée ci-après retrace un autre volet de la démarche méthodologique 

pour l’apprentissage progressif de la lecture-écriture. Cette entrée prend appui sur les 

connaissances et les représentations des participants. 

Nous explicitons la démarche de productions des stagiaires utilisée par la formatrice ayant 

produit la séquence « Fiches-métiers ».

SéANCE 1

- Associer des images à des mots, proposés individuellement par écrit.

- Lister des mots en vrac au tableau autour de la notion de « métier ».

- S’approprier ces mots pour caractériser un métier, oralement (en piochant des mots écrits au 

tableau ou des étiquettes peuvent être disposées près des stagiaires pour  ceux qui relèvent 

des niveaux débutants).

SéANCE 2 

- Identifier les critères de classement de la fiche-métiers

- Classer les mots correspondant à quatre critères : formation-description-règles-qualités

- Comparer avec les mots du classement de la séance 1 et établir des analogies par le sens :

SéANCE 3

- Reprise des mots clés travaillés en séances 1 et 2 : observer et faire établir des analogies par 

le sens d’abord – qualités –  sociable disponible droit/droite, par les formes ensuite – formation, 

attention, motivation, description ; apprendre, attention, patience. Il peut y avoir également un 

classement selon le rapport « prononciation-orthographe » : CAP – BEP - diplômes.

description formation règles qualités

• Nettoyer

• Aider

• Surveiller

• Servir

• Débarrasser

• Cuisiner

• Brevet

• Stage

• CAP-BAC-BEP

• Diplôme

• Apprentissage

• Apprendre

• Diplôme

• Ponctualité

• Hygiène

• Respect

• Obéir

• Sécurité

• Gentil

• Sang-froid

• Motivation

• Aimer les gens

• Savoir s’exprimer

• Patience

• Bon contact avec les enfants

Des fiches-métiers à l’apprentissage  
contextualisé de la lecture-écriture III.2
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A partir de ces observations, ces analogies et ces classements, le formateur  trouvera les moyens 

de faire capitaliser ces analogies – pour le groupe- et par chaque apprenant (répertoire ...).

C’est en y revenant régulièrement et en complétant ces répertoires analogiques que 

l’apprentissage de la lecture-écriture s’enrichit et se développe :

- Par le sens, d’une part,

-  Par les formes, d’autre part,

- Par la réflexion entre les interactions sens-formes / formes-sens / prononciation-graphie/ 

graphies/prononciations,

- Par des mémorisations progressives, 

- Par des utilisations dans des messages/textes plausibles et réalistes.

C’est ainsi que le système grapho-phonologique et orthographique sera intégré 

progressivement.

Par ailleurs, sur le plan cognitif, le fait de réfléchir sur les mots « dits et lus » par les apprenants 

eux-mêmes se révèle un moteur d’autonomie important. 

Par le biais de cette méthodologie, les apprenants mobiliseront ces mécanismes et automatiseront 

ces processus comme mode d’apprentissage récurrent.
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Le descriptif de séances présenté ci-dessous mobilise la démarche présentée en partie I.3. Cet 

exemple donne à voir comment l’appropriation des formes grammaticales peut se travailler dès 

les activités de compréhension-observation. Les supports choisis « Trajectoires, 30 parcours 

de formation vers l’emploi10»  sont disponibles en ligne et constituent une typologie textuelle 

motivante car ces lectures ouvrent sur des productions personnelles concernant le parcours 

de chacun, en particulier sur le dispositif Avenir Jeunes.

Les fiches pédagogiques présentées tout au long des parties II et III pourront être articulées et 

mobilisées selon la durée des parcours, pensées en articulation avec les stages en entreprise, 

le passage en « plateau technique découverte des métiers » et la clarification progressive du 

projet professionnel de chaque jeune. 

Interactive par excellence, la démarche pédagogique proposée invite  à faire verbaliser, expliquer, 

justifier chaque situation rencontrée et prépare les apprenants aux interactions formelles 

indispensables à l’obtention et à la réussite de stages et de formations qualifiantes facilitant la 

reconnaissance des compétences professionnelles.

Pratiques grammaticales et processus d’appropriation

Lire, chercher et associer pour s’approprier des formes et des sens 

Réfléchir à la notion de « parcours professionnel » 

Objectifs visés  
Documents utilisés

Phases  
exposition-saisie- 

intégration-appropriation
Règles 

Axes de la carte :  9-10/ 11/ 5

Situer, caractériser des faits et 
des événements en respectant 
une chronologie pour valoriser 
son parcours, son expérience

Extraits publication  
« 30 portraits GRETA »
Nadia, page 5
Anna, page 17
Youssef, page 22

1 – Exposition 

2 - Saisie

1. Perception écrite (3 titres – 3 métiers – 3 
personnes) Hypothèses de sens sur les textes 
associés à ces titres

2. Compréhension globale : consignes dif-
férenciées :

- Lire les trois textes et associer chacun au 
titre correspondant (cercles3-4)

- Chercher tous les mots clés correspondant 
aux mots-clés des titres (cercle2)

- Reconnaître des mots sur les étiquettes 
fournies par le formateur (cercle1)

3. Identifier les expressions et les formes 
permettant de situer dans le temps (avant-
maintenant-après) en rapport avec trois 
éléments de sens (soi et ses difficultés – 
soi et le/les métiers – soi et la formation). 
Observer, réfléchir aux classements et aux 
formes orales correspondantes (graphies et 
morphosyntaxe).

10Ouvrage produit par les GRETA franciliens avec le soutien d’AGEFIPH Ile-de-France, en ligne sur le site http://www.calameo.com/read/000292208ce45e61a3104

Des pratiques grammaticales intégrées à l’apprentissage 
de l’écrit et de la communicationIII.3
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Objectifs visés  
Documents utilisés

Phases  
exposition-saisie- 

intégration-appropriation
Règles 

Intégrer des formes variées 
pour faciliter l’expression 
d’événements situés dans le 
temps, présentés de façon 
cohérente et organisée

- Réussir  un entretien 
d’embauche en valorisant son 
expérience, ses compétences, 
son parcours de formation
- Utiliser des expressions et des 
temps verbaux permettant de 
situer des faits dans le temps en 
lien avec un projet professionnel
- Répondre à des questions 
d’explicitation sur soi en évi-
tant d’évoquer des aspects 
personnels

3 - Intégration

4- Appropriation

Choisir des formes pour préparer ses énoncés 
(transformation en interaction).

En binômes, au choix, trois activités possibles, 
selon besoins différenciés.

6 Interagir oralement en situation 
formelle, consignes différenciées.

Préparer les questions de l’employeur et des 
réponses possibles, en veillant à garder de la 
distance et avoir « une posture profession-
nelle  »  (cercles 3-4).

Présenter son parcours en veillant à utiliser 
les expressions et les temps qui situent dans 
le passé, exprimer ses souhaits présents et 
pour son métier (cercle2).

Reprendre le parcours de l’un des trois 
portraits travaillés et le reformuler (cercle1).



31

Mise en perspectiveIv.

La dynamique qui est proposée ici illustre la volonté régionale de rendre le stagiaire acteur 

de son parcours d’insertion quels que soient les besoins en communication orale et/ou écrite 

qui auront été analysés au préalable dans la phase d’évaluation. 

Les activités de formation, toutes reliées à l’élaboration/validation d’un projet professionnel, 

montrent comment rendre pertinent et optimisé, du point de vue du stagiaire lui-même, un 

parcours d’insertion professionnelle.

Sécuriser un parcours de formation nécessite de rendre autonome le stagiaire pour qu’il 

soit également acteur incontournable de cette sécurisation. C’est pourquoi les activités de 

communication étroitement liées à l’élaboration/validation du projet professionnel présentées 

dans cette publication, s’inscrivent dans cet objectif majeur.

Ce travail  est à relier avec celui qui a été également proposé dans le cadre de la Sécurisation 

des Parcours auprès de groupes de formateurs et responsables pédagogiques pour 4 secteurs 

professionnels : BTP- Hôtellerie-Restauration-Propreté-Informatique. Ces groupes de travail ont 

réuni des organismes Avenir Jeunes, des Centres de Formation d’Apprentis, des organismes du 

programme qualifiant Compétences et des missions locales.
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Se repérer dans son 
parcours « Avenir Jeunes » et 
parler de ses apprentissages

Se repérer et respecter les 
règlements, les codes sociaux

S’identifier à un ou 
des métiers

Créer les 
conditions 
favorables à la 
réussite de son 
projet

Construire son 
projet professionnel

Mobiliser ses compétences 
mathématiques

Organiser et planifier son 
intégration professionnelle

Travailler en 
groupe et en équipe

Mettre en avant ses 
compétences et les 
adapter à différentes 
situations à l’oral

Communiquer à 
l’écrit dans le monde 
professionnel

Utiliser les res-
sources informatiques 
et numériques

Communi-
quer à l’oral 
dans le monde 
professionnel

 

 

 

Argumente et relie 
les objectifs entre son 
parcours et son projet

Explique ce qu’il fait, 
ce qu’il apprend dans 
"Avenir Jeunes"»

Utilise en autonomie les 
TIC liées à sa situation 

Interroge des acteurs 
pour mieux connaître et 
comprendre son parcours 
« Avenir Jeunes »

Utilise (accompagné-e) 
les moyens informatiques 
& numériques en lien 
avec son projet

Nomme le 
dispositif 
« Avenir 
Jeunes » 
et identifie 
quelques 
actions

AXE 1

AXE 2

AXE 3

AXE 4

AXE 5

AXE 6

AXE 7

AXE 9

AXE 11

AXE 12

AXE 10

AXE 8

Explique à son 
entourage les 
cadres d’un 
environnement 
professionnel 
et/ou de 
formation

Analyse ses pre-
mières expériences 
professionnelles

Mobilise des 
ressources de 
façon autonome 
pour gérer les 
imprévus

Détermine la/
les étape-s de 
mise en œuvre 
de son projet 
professionnel

Elabore et confronte ses 
stratégies de résolution 
de problème dans des 
environnements  variés

Organise seul-e ses déplacements 
pour son projet en respectant les 
contraintes horaires

Participe activement au travail 
collectif  en variant sa place 
et son rôle dans le groupe
Peut être médiateur

Varie les façons 
de présenter ses 
activités selon son 
intention, l’objet et 
l’interlocuteur

Adapte sa manière 
de communiquer 
à tout interlocuteur 
et dans toute situa-
tion liée à l’emploi

Comprend des 
écrits variés liés 
à un emploi ou à 
une qualification
Les adapte

Se situe et s’adapte à des 
cadres formels et/ou inconnus

Se positionne 
dans le monde 
du travail et/ou 
de la formation 
en intégrant 
les contraintes 
et les réalités

Utilise les ressources 
nécessaires à son 
projet pour se 
rendre disponible et 
autonome

Définit un 
projet réaliste et 
réalisable

Choisit les raisonnements 
et les opérations adap-
tées pour répondre à des 
situations courantes

Explore seul-e de nouveaux 
espaces en mesurant le temps 
nécessaire, pour ses déplacements

Fait des propositions et 
accepte de les négocier

Respecte les règles  
et s’interroge sur les 
codes implicites

Se confronte au 
monde professionnel 
et aux métiers visés

Participe à une 
démarche ou 
recherche 
de solution guidée

Confronte un 
projet aux 
contraintes 
socio-écono-
miques et à 
ses réalités 

Applique les opérations 
et les mesures dans des 
situations de calcul liées 
à son environnementElargit (accompagné-e) sa 

mobilité vers des nouveaux 
espaces  et prend en compte 
le temps de transport

Adopte une attitude 
attentive  pour  travailler, 
peut aider les autres et 
accepte d’être aidé-e

Parle de ses activi-
tés en réponse à des 
sollicitations et les 
situe dans le temps

Communique avec 
des acteurs de 
l’emploi et de la 
formation sur son 
projet et sur son 
parcours

Identifie 
quelques règles 
liées à sa 
formation et à 
son statut

Identifie ce que 
travailler veut dire

Identifie les personnes 
et adopte une posture 
pour apprendre

Parle de ses activités 
partiellement en réponse 
aux sollicitations 

Se présente de façon 
partielle dans le cadre 
d’un entretien 

Comprend et remplit 
partiellement les écrits 
liés à son identité et 
son entrée en formation

Utilise partielle-
ment les moyens 
informatiques & 
numériques

Emet une/plusieurs idées 
de projet professionnel

Identifie les obstacles à 
surmonter en vue de son  
insertion professionnelle

Identifie les informations 
chiffrées ou non, présentes 
ou manquantes en situation

Identifie les lieux ressources, 
les horaires, se rend seul-e 
dans des espaces connus

Cercle 1 : Identifier et s’identifier

Cercle 2 : se confronter et s’impliquer

Cercle 3 : confirmer et expérimenter

Cercle 4 : mettre en oeuvre et gérer

Axe de 1 à 4 : Réfléchir

Axe de 5 à 8 : Organiser

Axe de 9 à 12  : Communiquer

« Avenir Jeunes » Île-de-France
CArtE dE CompétEnCEs

Expose ses 
activités 
de manière 
structurée, 
chronologique, 
dans des situa-
tions variées

Communique 
en face  à face, 
au téléphone et 
peut expliquer 
des choix

Comprend et 
produit des écrits 
courts 
Rédige des écrits 
courts liés à son 
projet avec aide

Comprend 
des écrits 
nécessaires à 
son parcours
Structure 
les écrits en 
relation

Sélectionne et trie 
les ressources 
informatiques et 
numériques au 
service de son 
projet profes-
sionnel

Se repérer dans son 
parcours « Avenir Jeunes » et 
parler de ses apprentissages

Se repérer et respecter les 
règlements, les codes sociaux

S’identifier à un ou 
des métiers

Créer les 
conditions 
favorables à la 
réussite de son 
projet

Construire son 
projet professionnel

Mobiliser ses compétences 
mathématiques

Organiser et planifier son 
intégration professionnelle

Travailler en 
groupe et en équipe

Mettre en avant ses 
compétences et les 
adapter à différentes 
situations à l’oral

Communiquer à 
l’écrit dans le monde 
professionnel

Utiliser les res-
sources informatiques 
et numériques

Communi-
quer à l’oral 
dans le monde 
professionnel

 

 

 

Argumente et relie 
les objectifs entre son 
parcours et son projet

Explique ce qu’il fait, 
ce qu’il apprend dans 
"Avenir Jeunes"»

Utilise en autonomie les 
TIC liées à sa situation 

Interroge des acteurs 
pour mieux connaître et 
comprendre son parcours 
« Avenir Jeunes »

Utilise (accompagné-e) 
les moyens informatiques 
& numériques en lien 
avec son projet

Nomme le 
dispositif 
« Avenir 
Jeunes » 
et identifie 
quelques 
actions

AXE 1

AXE 2

AXE 3

AXE 4

AXE 5

AXE 6

AXE 7

AXE 9

AXE 11

AXE 12

AXE 10

AXE 8

Explique à son 
entourage les 
cadres d’un 
environnement 
professionnel 
et/ou de 
formation

Analyse ses pre-
mières expériences 
professionnelles

Mobilise des 
ressources de 
façon autonome 
pour gérer les 
imprévus

Détermine la/
les étape-s de 
mise en œuvre 
de son projet 
professionnel

Elabore et confronte ses 
stratégies de résolution 
de problème dans des 
environnements  variés

Organise seul-e ses déplacements 
pour son projet en respectant les 
contraintes horaires

Participe activement au travail 
collectif  en variant sa place 
et son rôle dans le groupe
Peut être médiateur

Varie les façons 
de présenter ses 
activités selon son 
intention, l’objet et 
l’interlocuteur

Adapte sa manière 
de communiquer 
à tout interlocuteur 
et dans toute situa-
tion liée à l’emploi

Comprend des 
écrits variés liés 
à un emploi ou à 
une qualification
Les adapte

Se situe et s’adapte à des 
cadres formels et/ou inconnus

Se positionne 
dans le monde 
du travail et/ou 
de la formation 
en intégrant 
les contraintes 
et les réalités

Utilise les ressources 
nécessaires à son 
projet pour se 
rendre disponible et 
autonome

Définit un 
projet réaliste et 
réalisable

Choisit les raisonnements 
et les opérations adap-
tées pour répondre à des 
situations courantes

Explore seul-e de nouveaux 
espaces en mesurant le temps 
nécessaire, pour ses déplacements

Fait des propositions et 
accepte de les négocier

Respecte les règles  
et s’interroge sur les 
codes implicites

Se confronte au 
monde professionnel 
et aux métiers visés

Participe à une 
démarche ou 
recherche 
de solution guidée

Confronte un 
projet aux 
contraintes 
socio-écono-
miques et à 
ses réalités 

Applique les opérations 
et les mesures dans des 
situations de calcul liées 
à son environnementElargit (accompagné-e) sa 

mobilité vers des nouveaux 
espaces  et prend en compte 
le temps de transport

Adopte une attitude 
attentive  pour  travailler, 
peut aider les autres et 
accepte d’être aidé-e

Parle de ses activi-
tés en réponse à des 
sollicitations et les 
situe dans le temps

Communique avec 
des acteurs de 
l’emploi et de la 
formation sur son 
projet et sur son 
parcours

Identifie 
quelques règles 
liées à sa 
formation et à 
son statut

Identifie ce que 
travailler veut dire

Identifie les personnes 
et adopte une posture 
pour apprendre

Parle de ses activités 
partiellement en réponse 
aux sollicitations 

Se présente de façon 
partielle dans le cadre 
d’un entretien 

Comprend et remplit 
partiellement les écrits 
liés à son identité et 
son entrée en formation

Utilise partielle-
ment les moyens 
informatiques & 
numériques

Emet une/plusieurs idées 
de projet professionnel

Identifie les obstacles à 
surmonter en vue de son  
insertion professionnelle

Identifie les informations 
chiffrées ou non, présentes 
ou manquantes en situation

Identifie les lieux ressources, 
les horaires, se rend seul-e 
dans des espaces connus

Cercle 1 : Identifier et s’identifier

Cercle 2 : se confronter et s’impliquer

Cercle 3 : confirmer et expérimenter

Cercle 4 : mettre en oeuvre et gérer

Axe de 1 à 4 : Réfléchir

Axe de 5 à 8 : Organiser

Axe de 9 à 12  : Communiquer

« Avenir Jeunes » Île-de-France
CArtE dE CompétEnCEs

Expose ses 
activités 
de manière 
structurée, 
chronologique, 
dans des situa-
tions variées

Communique 
en face  à face, 
au téléphone et 
peut expliquer 
des choix

Comprend et 
produit des écrits 
courts 
Rédige des écrits 
courts liés à son 
projet avec aide

Comprend 
des écrits 
nécessaires à 
son parcours
Structure 
les écrits en 
relation

Sélectionne et trie 
les ressources 
informatiques et 
numériques au 
service de son 
projet profes-
sionnel

La carte des compétences
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Tableau des indicateurs de performances

[ 8 ]

Tableau des indicateurs de performance
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    Le croisement avec les compétences clés visées par « Avenir Jeunes » 

Cet outil repose sur trois principes structurants :

La notion de compétences de-
mande que chacun des acteurs se 
représente les cadres des actions 
qu’il mène (règlements, applica-
tions de normes, etc.) et participe 
au bon fonctionnement de la cir-
culation de l’information dans le 
cadre de l’activité professionnelle. 

Une « philosophie de la compé-
tence » émerge, caractérisée par 
les thèmes de la prise de l’initia-
tive, la prise de responsabilité, le 
pouvoir de coopération, le travail 
collectif. 

Ces dynamiques ne sont spéci-
fiques ni à un type de poste de tra-
vail, ni à un secteur professionnel, 
mais accompagnent des mutations 
à la fois profondes et transversales 
de la « relation du sujet à son tra-
vail et à l’organisation5» . Le sujet 
est appelé à mobiliser ses res-
sources cognitives et communica-
tives dans le cadre des interactions 
exigées par l’organisation.

Pour Guy Le BOTERF, « la compé-
tence des équipes ne peut se ré-
duire à la somme des compétences 
individuelles qui les composent ». 

En effet, la dimension collective de 
la compétence est nécessairement 
liée à l’organisation du travail. La 
construction de la compétence col-
lective à partir des compétences 
individuelles peut être comparée à 
la construction d’un énoncé à partir 
de mots : il s’agit d’une combina-
toire complexe dont le sens dépasse 
et transcende les significations des 
éléments isolés.

Le tissage et l’imbrication des com-
pétences individuelles dans le de-
venir des compétences collectives 
passent par la communication et 
la verbalisation, lieu de médiation 
entre la pensée et les environne-
ments-contextes des interactions. 

Cette vision de la compétence est 
donc centrée sur la communication : 
explicite, implicite, verbale, non ver-
bale, écrite.

La perspective actionnelle s’appuie 
sur le lien intrinsèque entre langage 
et action, en l’occurrence «  l’ac-
tion  » en vue de l’insertion profes-
sionnelle. 

L’action langagière est détermi-
née par les environnements et les 
modes de fonctionnement installés 
par le « monde du travail ». La di-
mension fonctionnelle et l’efficacité, 
la pertinence du message transmis 
en situation professionnelle, pri-
ment sur la dimension générale et 
formelle, hors contexte. 

Le champ du Français Langue 
Professionnelle6 commence à se 
construire en France au moment où 
la loi du 4 mai 2004 reconnaît l’ap-
prentissage de la langue française 
comme éligible dans le cadre de la 
formation continue en entreprise. 

En février 2007, cette loi est déclinée 
pour la Fonction Publique Territo-
riale et inscrit désormais les actions 
d’apprentissage de la langue parmi 
les axes prioritaires de ses poli-
tiques de formation.

L’entrée compétences Une lecture transversale de 
l’organisation du travail

Une approche du discours, 
dite « actionnelle »

La Région Ile-de-France a choisi d’inscrire le 
dispositif  Avenir Jeunes  dans la logique « compétences 
clés7»*  recommandée par l’Europe8 et validée par la 
France9 dans le cadre des dispositifs portés par l’Etat 
pour l’insertion professionnelle. Trois compétences 
clés sont identifiées en tant qu’axe sur la carte  
« Avenir Jeunes » au service du projet professionnel et 
de l’identification à des secteurs et des métiers visés, 
quatre autres sont distribuées sur l’ensemble des 
apprentissages dans les formations, sur les douze axes 
de la carte de compétences.

La communication en langue française 

La compétence mathématique 

La compétence numérique

L’apprendre à apprendre

Les compétences sociales et civiques

L’esprit d’initiative et d’entreprise

La sensibilité et l’expression culturelles

3

4

5

6

7

1

2

5  Le modèle de la compétence. ZARIFIAN Philippe. Trajectoire historique, enjeux actuels et propositions. Editions Liaisons 2001.

6 Enseigner une langue à des fins professionnelles. MOURLHON DALLIES Florence, Didier 2009.

7 La compétence clé « apprendre une langue étrangère n’est pas citée ici, mais elle peut être mobilisée en fonction du projet professionnel du jeune.

*  La compétence clé «apprendre une langue étrangère» n’est pas citée mais elle peut être mobilisée en fonction du projet professionnel du stagiaire

8 Recommandations du Parlement européen et du Conseil. Journal Officiel de l’Union Européenne du 30 décembre 2006.

9  Circulaire DGEFP, Ministère du Travail, 2008/01 du 3 janvier 2008.
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De fait, l’ensemble de ces compétences est travaillé de façon contextualisée – au service du projet professionnel, 
et se répartit de manière transversale au sein de la carte « Avenir Jeunes ».  

La composante réflexive se construit dans l’action et s’appuie sur trois aspects récurrents :

Le rapport aux ressources (numériques, papier, structures facilitant l’insertion…) et le développement de stratégies favorisant 
des utilisations de plus en plus autonomes ;

La gestion de l’information (traitement, exploitation et recherche) permettant l’évolution des compétences nécessaires à la 
réalisation de son projet, à l’évolution de la communication en français ;

L’organisation et les stratégies d’anticipation nécessaires à la gestion du temps et de l’espace au service de sa mobilité. 
L’utilisation des méthodes et des opérations mathématiques facilitant la réalisation des apprentissages et du projet visé.3

2

1

La compétence « apprendre à apprendre » s’appuie sur : Les compétences « sociales et civiques » s’appuient sur :

 qle travail sur les représentations premières des stagiaires sur leur 
apprentissage ; 

 qLa prise de conscience des stratégies d’apprentissages développées pour 
inférer, mémoriser, expliquer, justifier et argumenter ;

 qla réflexion du stagiaire sur ses stratégies de raisonnement ;

 ql’utilisation d’autres stratégies d’apprentissage afin de développer de 
nouvelles capacités chez le stagiaire ;

 qla mise en œuvre de moments de réflexion et d’explicitation des savoirs 
acquis,  des compétences développées et des difficultés rencontrées en 
situation de stage en entreprise, lors des formations dans les organismes de 
formation et lors des entretiens dans le sas ;

 ql’accès au sens pour tout type de discours, oral ou écrit, en utilisant la 
déduction à partir d’indices identifiés dans l’information.

 qla connaissance de ses droits et devoirs en tant que stagiaire durant la 
formation, lors des stages en entreprise et dans la vie citoyenne ;

 qle travail en groupe, utilisant des techniques diverses pour permettre à 
chacun de participer à un travail collectif ;

 qla mise en œuvre de principes de coopération et de tutorat entre les 
stagiaires durant le parcours de formation ;

 qla gestion de la parole de l’autre dans la communication interpersonnelle ;

 qla gestion de son corps et de ses gestes dans la communication ;

 qla gestion/anticipation des conflits pour l’égalité dans le rapport à l’autre 
et à soi-même

On constate la transversalité des compétences clés « sociales et civiques » et « apprendre à apprendre ».
La compétence « apprendre à apprendre » s’appuie sur la prise de conscience des mécanismes d’acquisition des 
savoirs :

La conception et la participation à des projets de groupe développera l’ensemble des compétences clés, y compris celles 
liées aux aspects sociaux, civiques et culturels.

Le tableau de croisement entre les compétences clés et celles des axes de la carte de compétences « Avenir Jeunes » est 
présenté ci-après.

Facultative la compétence clé « langue étrangère » sera travaillée uniquement en fonction du projet du jeune.
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Lé
ge

nd
e

+
+

+
+

+
+

co
m

pé
te

nc
es

 cl
és

 id
en

tifi
ée

s d
an

s l
a 

ca
rte

Pr
és

en
te

s d
e 

fa
ço

n 
im

pl
ici

te
Ut

ili
sé

es
 co

m
m

e 
un

 m
oy

en
 

Co
m

pé
te

nc
es

 c
lé

s 
=

 a
xe

s 
de

 la
 c

ar
te

, o
bj

ec
tif

s

 
 

 
 

 

AX
ES

 D
E L

A 
CA

RT
E

AX
E 1

AX
E 2

AX
E 3

AX
E 

4
AX

E 
5

AX
E 

6
AX

E 
7

AX
E 

8
AX

E 9
AX

E 1
0

AX
E 1

1
AX

E 1
2

In
tit

ul
és

 a
xe

s 
co

m
pé

te
nc

es
 

clé
s

Se
 re

pé
re

r 
da

ns
 so

n 
pa

r-
co

ur
s "

Av
en

ir 
Je

un
es

" e
t 

pa
rle

r d
e 

se
s 

ap
pr

en
tis

sa
ge

s

Se
 re

pé
re

r e
t 

re
sp

ec
te

r l
es

 
rè

gl
em

en
ts

, 
le

s c
od

es
 

so
cia

ux

S’
id

en
tifi

er
 

à 
un

 o
u 

de
s 

m
ét

ie
rs

Cr
ée

r l
es

 
co

nd
iti

on
s 

fa
vo

ra
bl

es
 à

 la
 

ré
us

sit
e 

de
 so

n 
pr

oj
et

Co
ns

tru
ire

 
so

n 
pr

oj
et

 
pr

of
es

sio
nn

el

M
ob

ili
se

r s
es

 
co

m
pé

te
nc

es
 

m
at

hé
m

at
iq

ue
s

Or
ga

ni
se

r e
t 

pl
an

ifi
er

 so
n 

in
té

gr
at

io
n 

pr
of

es
sio

nn
el

le

Tr
av

ail
le

r e
n 

gr
ou

pe
 e

t e
n 

éq
ui

pe

M
et

tre
 e

n 
av

an
t s

es
 

co
m

pé
te

nc
es

 
et

 le
s a

da
pt

er
 

à 
di

ffé
re

nt
es

 
sit

ua
tio

ns
, à

 
l’o

ra
l

Co
m

m
un

iq
ue

r 
à 

l’o
ra

l d
an

s 
le

 m
on

de
 

pr
of

es
sio

nn
el

Co
m

m
un

iq
ue

 
à 

l’é
cr

it 
da

ns
 

le
 m

on
de

 
pr

of
es

sio
nn

el

Ut
ili

se
r l

es
 

re
ss

ou
rc

es
 

in
fo

rm
at

iq
ue

s 
et

 n
um

ér
iq

ue
s

co
m

m
un

ica
tio

n 
en

 la
ng

ue
 

fra
nç

ais
e

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

m
at

hé
m

at
iq

ue
 

et
 b

as
e 

en
 

sc
ie

nc
es

 e
t 

te
ch

no
lo

gi
es

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+

nu
m

ér
iq

ue
s

+
+

+
+

+
+

+
+

+

ap
pr

en
dr

e 
à 

ap
pr

en
dr

e
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+

so
cia

le
s e

t 
civ

iq
ue

s
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

es
pr

it 
d'

in
iti

at
ive

 e
t 

d'
en

tre
pr

ise
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+

se
ns

ib
ili

té
 e

t 
ex

pr
es

sio
n 

cu
ltu

re
lle

s
+

+
+

+
+

+
+

+

ac
qu

isi
tio

n 
d’

un
e 

la
ng

ue
 

ét
ra

ng
èr

e
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

+
+

 
 

 
 

 
 

Axes de compétences de la carte - compétences clés



42

ANNEXE  

[ 28 ]

Rapport à la langue orale
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ANNEXE  

[ 31 ]

Rapport à la langue écrite
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ANNEXE  

[ 33 ]

Apprentissage de la lecture-écriture : les compétences littératiées dites «opérationnelles»
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COMPRéHENSION éCRITE

Et
ap

e 
« 

dé
co

uv
er

te
 »

Et
ap

e 
« 

ex
pl

or
at

io
n 

»
ét

ap
e 

« 
ap

pr
op

ria
tio

n 
»A

1.1
Et

ap
e 

« 
co

ns
ol

id
at

io
n 

»
Et

ap
e 

« 
gé

né
ra

lis
at

io
n 

»A
1

 •
Re

co
nn

aît
 so

n 
no

m
, s

on
 

pr
én

om
 e

t/o
u 

le
 n

om
 d

e 
sa

 fo
nc

tio
n 

ou
 st

at
ut

 d
an

s 
un

 d
oc

um
en

t q
ui

 lu
i e

st
 

ad
re

ss
é,

 o
u 

da
ns

 u
ne

 li
st

e 
co

lle
ct

ive
 (p

la
nn

in
g, 

fe
ui

lle
 

d’
ém

ar
ge

m
en

t)

 •
Re

pè
re

 e
t d

on
ne

 d
u 

se
ns

 à
 

de
s i

nd
ice

s l
og

og
ra

ph
iq

ue
s 

et
 ty

po
gr

ap
hi

qu
es

, a
in

si 
qu

’a
ux

 p
ict

og
ra

m
m

es
 re

n-
co

nt
ré

s d
an

s 
so

n 
en

vir
on

-
ne

m
en

t

 •
Re

co
nn

aît
 d

es
 m

ot
s-

sig
na

ux
 

m
ém

or
isé

s 
po

ur
 s

e 
re

pé
re

r 
da

ns
 s

on
 e

nv
iro

nn
em

en
t

 •
Re

co
nn

aît
 d

es
 d

oc
u-

m
en

ts
 d

ive
rs

ifi
és

 d
e 

so
n 

en
vir

on
ne

m
en

t e
t p

eu
t e

n 
sa

isi
r e

t/o
u 

en
 e

xp
lic

ite
r d

e 
fa

ço
n 

sim
pl

e, 
la

 n
at

ur
e 

et
 la

 
fo

nc
tio

n

 •
Id

en
tifi

e 
le

s d
iff

ér
en

te
s 

fo
rm

es
 c

on
ve

nt
io

nn
el

le
s d

e 
do

nn
ée

s c
hi

ffr
ée

s fi
gu

ra
nt

 
da

ns
 d

es
 d

oc
um

en
ts

 d
e 

so
n 

en
vir

on
ne

m
en

t r
éc

ur
re

nt

 •
Id

en
tifi

e 
de

s m
ot

s e
n 

s’
ap

pu
ya

nt
 su

r d
es

 é
lé

m
en

ts
 

co
nt

ex
tu

el
s 

et
/o

u 
de

s 
an

a-
lo

gi
es

 g
ra

ph
op

ho
no

lo
gi

qu
es

 
av

ec
 d

es
 m

ot
s 

co
nn

us

 •
Re

co
nn

aî
t l

es
 é

lé
m

en
ts

 d
e 

la
 st

ru
ct

ur
at

io
n 

et
 d

e 
la

 m
ise

 
en

 p
ag

e 
d’

un
 te

xt
e 

ou
 d

’u
n 

do
cu

m
en

t é
cr

it 
de

 l’
en

vir
on

-
ne

m
en

t

 •
Id

en
tifi

e 
le

s d
iff

ér
en

te
s 

fo
rm

es
 c

on
ve

nt
io

nn
el

le
s d

e 
do

nn
ée

s 
ch

iff
ré

es
 fi

gu
ra

nt
 

da
ns

 u
n 

éc
rit

 

 •
Re

co
nn

aît
 le

s n
om

s, 
le

s 
m

ot
s e

t l
es

 e
xp

re
ss

io
ns

 
ré

cu
rre

nt
s d

an
s s

a 
sit

ua
tio

n 
pe

rs
on

ne
lle

, d
’in

se
rti

on
 

pr
of

es
sio

nn
el

le
 o

u 
de

 tr
av

ail

 •
Co

m
pr

en
d 

le
s g

ra
ph

ism
es

, 
le

s s
ch

ém
as

 e
t l

es
 ta

bl
ea

ux
 

ré
cu

rre
nt

s d
an

s s
a 

sit
ua

tio
n 

pe
rs

on
ne

lle
 o

u 
de

 tr
av

ail

 •
Re

pè
re

 e
t c

om
pr

en
d 

da
ns

 
un

 te
xt

e 
co

ur
t, 

de
s d

on
né

es
 

ch
iff

ré
es

, d
es

 n
om

s p
ro

pr
es

, 
et

 d
’a

ut
re

s i
nf

or
m

at
io

ns
 

vis
ib

le
m

en
t s

ail
la

nt
es

 •
Co

m
pr

en
d 

pa
rti

el
le

m
en

t 
le

 se
ns

 g
lo

ba
l d

’u
n 

te
xt

e 
in

fo
rm

at
if 

de
 2

0/
 3

0 
m

ot
s 

en
vir

on

 •
Sé

le
ct

io
nn

e 
da

ns
 d

es
 é

cr
its

 
so

cia
ux

 o
u 

pr
of

es
sio

nn
el

s 
de

s i
nf

or
m

at
io

ns
 p

ou
r f

air
e 

un
 ch

oi
x e

t e
n 

di
sc

ut
er

 •
Pr

él
èv

e 
da

ns
 d

es
 te

xt
es

 
in

jo
nc

tif
s l

es
 in

fo
rm

at
io

ns
 

né
ce

ss
air

es
 à

 la
 ré

al
isa

tio
n 

d’
un

e 
ac

tio
n 

 •
Pr

él
èv

e 
de

s i
ns

tru
ct

io
ns

 d
an

s 
de

s t
ex

te
s c

ou
rts

 (2
0-

30
 

m
ot

s)

 •
Id

en
tifi

e 
de

 fa
ço

n 
pr

éc
ise

 
l’o

bj
et

, l
es

 li
eu

x e
t l

es
 d

at
es

 
én

on
cé

s d
an

s l
a 

co
rre

sp
on

-
da

nc
e 

co
ur

an
te

 •
Pe

ut
 se

 fa
ire

 u
ne

 id
ée

 d
’u

n 
te

xt
e 

in
fo

rm
at

if 
(4

0 
m

ot
s 

en
vir

on
) s

im
pl

e 
do

nt
 la

 
fo

rm
ul

at
io

n 
es

t p
ro

ch
e 

de
s 

ce
nt

re
s d

’in
té

rê
t d

u 
le

ct
eu

r

 •
Co

m
pr

en
d 

et
 re

lie
 d

es
 

in
fo

rm
at

io
ns

 p
ou

r f
air

e 
de

s 
ch

oi
x d

an
s d

es
 d

oc
um

en
ts

 
co

ur
ts

 e
t v

ar
ié

s

 •
Pe

ut
 su

ivr
e 

de
s i

ns
tru

ct
io

ns
 

br
èv

es
 e

t s
im

pl
es

 d
an

s l
eu

r 
fo

rm
ul

at
io

n 

Ex
tra

its
 d

es
 ré

fé
re

nt
ie

ls 
A1

.1 
et

 A
1  

le
ct

ur
e 

/ é
cr

itu
re

.

Ex
traits




 des


 r
éf

érentiels





 
A1

.1
 et

 
A1

 lecture





 / 
écriture








45

ANNEXE  

[ 34 ]

Apprentissage de la lecture-écriture : les compétences littératiées dites «opérationnelles» (suite)

COMMUNICATION éCRITE
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